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	Si le feu songe à brûler tes ailes

	rappelle-toi que cette flamme

	qui pétille et qui se scelle

	n’est que preuve que tu vis,

	preuve que tu aimes,

	et qu’une vague déferlante,

	n’oserait éteindre cet amour,

	cet amour pour la vie

	Lily Roche


 

	 

	 

	 

	 

	Brume silencieuse

	 

	 

	 

	D’une robe pourpre, elle sort, lente,

	balançant ses bras d’un rythme irrégulier,

	laissant les rayons du soleil traverser les fibres de sa peau.

	Ses cheveux blancs et son teint pâle

	accompagnaient ses ailes

	tandis qu’elle s’approchait chaque seconde

	un peu plus des nuages.

	Une brume dansante l’enveloppait,

	troublant son regard saphir.

	Une forme de paix spirituelle se lisait entre ses lèvres.

	Elle avançait péniblement,

	semblant marcher sur des morceaux de verre.

	Néanmoins, elle semblait invisible :

	nul ne posait son regard sur elle.

	Elle brillait, mais tous étaient plongés dans l’obscurité.

	Une bulle silencieuse l’entourait,

	seules ses larmes qui tombaient une à une résonnaient.

	Elle se frayait un chemin discret parmi la foule,

	frôlant les cieux du bout des doigts.

	Soudain, une lumière blanche l’enveloppa,

	et une boule de paix éclata en elle,

	la libérant de toutes ses chaînes.

	 

	
 

	 

	 

	 

	 

	Flocons d’étoiles

	 

	 

	 

	Elle ouvrit sa main, innocemment, attendant un don,

	un don qu’elle ne soupçonne pas.

	Ses ailes pâles s’ouvrirent, frappant l’air autour d’elle.

	Une brise fraîche s’en évada,

	ses cheveux se mirent à voleter, ses yeux à cligner,

	chassant l’air froid qui imprégnait son iris bleu.

	Elle ferma le poing, quelques instants,

	contenant cette boule d’énergie chaude

	qui compensait avec les perles glaciales qui tombaient.

	Elle plaça sa main sur sa poitrine,

	sentit son cœur s’emballer, le givre se briser tout autour.

	Elle sembla jeter un sort,

	et une statue de sel se dressa devant elle.

	Celle-ci s’étendait sur quelques dizaines de mètres,

	retraçant sa généalogie.

	Elle contemplait les étoiles qui s’évaporaient de ses mains,

	elle se mit à trembler, presque effrayée.

	Elle invoqua de nouveau sa magie,

	Une fleur blanchâtre sortit du sol enneigé.

	Elle eut un mouvement de recul,

	ne semblant pas comprendre.

	Comment pouvait-elle créer ces choses blanches,

	sans couleurs, presque dénuées de vie ?

	Ses larges ailes emmitouflèrent son corps,

	la protégeant de cette divination, qu’elle ne contrôla pas.

	Ses yeux bleus fixèrent alors les statues,

	elle y remarqua un détail curieux.

	Elle qui fut née de nulle part, retrouvant ses ascendants.

	Cette même poussière, s’évadant de chacune de leurs mains.

	 


 

	 

	 

	 

	 

	Nuage après nuage

	 

	 

	 

	Elle naquit seule, tombée du ciel.

	C’était encore un ange déchu,

	Elle peinait à les déployer.

	Puis elle apprit, jour après jour.

	Alors elle s’envola.

	Au nuage d’au-dessus,

	elle apprit à communiquer.

	Perdue dans ses rêves,

	et son insouciance,

	elle dut s’envoler de nouveau

	lorsque la première tempête vint.
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